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Que faut-il pour vivre en paix ? Comment les personnes issues de
différents groupes viventelles ensemble, malgré leurs différences et sans
laisser celles-ci mener à des fractures profondes, des divisions et des
violences ? Comment les sociétés multiculturelles passent-elles de la
tolérance envers la différence à une profonde réciprocité, où tous, non
seulement, survivent côte à côte, mais tissent et entretiennent, également,
des relations diverses, permettant à tout le monde de s’épanouir.

Ces questions sont au coeur de la compréhension de la paix
durable.

Nous sommes encore loin d’une compréhension scientifique
solide des réponses à ces questions importantes. Les chercheurs
étudient rarement les sociétés pacifiques, et quand ils le font, la
paix est typiquement abordée en termes d’absence de violence
plutôt que dans une perspective plus holistique qui prend en
compte les éléments menant à une dynamique intergroupe
positive. Pour aider à combler ce vide, il est essentiel d’apprendre
de la sagesse des nations modernes qui sont multiculturelles et
pacifiques.

Selon les indices internationaux, Maurice est la nation la plus
pacifique d’Afrique et fait partie des nations multiculturelles les
plus pacifiques sur la planète (Institute for Economics and Peace,
2019, 2020). Ce pays, situé à environ 1000 kilomètres à l’est de
Madagascar, possède la population la plus dense en Afrique .
Inhabité jusqu’aux colonisations successives par les Hollandais, les
Français et les Britanniques, ce pays obtient son indépendance en
1968. Maurice est une république laïque, avec une population
diverse qui est composée de descendants d’esclaves, de
descendants de colons français, de descendants de commerçants
indiens et chinois, et de descendants de travailleurs issus de
l’engagisme, vivant tous ensemble. À l’exception des émeutes de
1999 survenues après la mort du chanteur créole Kaya alors qu’il
était en garde à vue, une mort considérée par beaucoup comme
ayant un caractère raciste, le pays est resté relativement exempt
de violence ethnique, tout en maintenant un degré élevé de
diversité. En cela, Maurice peut contribuer à la compréhension de
ce qui conduit vers la paix, ainsi que des modes de résilience face
aux défis et aux menaces auxquels la paix est confrontée, et cela,
même dans les nations les plus pacifiques.

INTRODUCTION
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Ce rapport présente les leçons tirées des groupes de discussion et des
entretiens menés auprès de Mauriciens sur le maintien de la paix. Dans le
cadre d’une collaboration entre l’Université de Maurice et le Advanced
Consortium of Cooperation, Conflict and Complexity de l’Université de
Columbia, ce projet forme partie d’une plus grande initiative, le Sustaining
Peace Project, qui s’efforce d’utiliser des méthodes interdisciplinaires pour
recueillir des informations sur le maintien de la paix dans le monde.

Ce rapport contient des leçons tirées de l’analyse des perspectives de
personnes qui ont été des leaders actifs dans la promotion de la paix et aussi
des voix des citoyens mauriciens ordinaires. Des entretiens ont été menés
avec une variété d’intervenants de premier plan, sélectionnés pour leur
expertise dans des domaines tels que la résolution des conflits, le
gouvernement, la linguistique, les relations de travail, le colonialisme, la loi,
les médias, et l’environnement, en incluant aussi des décideurs politiques, des
journalistes, des universitaires, des artistes, des médiateurs, des dirigeants
locaux, et des activistes. Nous avons aussi mené une série de dialogues,
pendant lesquels des membres de différentes communautés pouvaient parler
de ce qu’ils estiment être les moteurs et les défis les plus importants de la paix
à Maurice. Des sessions séparées ont été tenues avec les membres d’un groupe
de réfugiés chagossiens, de la communauté chinoise, de la communauté
créole, de la communauté franco-mauricienne, de la communauté hindoue,
de la communauté musulmane, des groupes LGBTQ, des Mauriciennes, et des
étudiants de l’Université de Maurice1 . La plupart de ces groupes de
discussion étaient menés par des facilitateurs qui étaient des membres des
communautés représentées, ce qui peut permettre une conversation plus
libre. Vu que nous recherchions les opinions honnêtes des gens, les noms de
tous les participants ont été enlevés pour protéger les identités de ceux inclus
dans cette étude.

Ces entretiens et ces conversations ont permis de brosser un tableau de la
façon dont les Mauriciens voient l’état actuel de la paix dans leur pays.
Beaucoup ont décrit une paix quotidienne - une paix où chaque personne qui
passe devant une femme qui a perdu ses clés dans un trou sur le trottoir,
s’arrête pour l’aider quel que soit son milieu d’origine ; une paix où les voisins
apportent des petits âteaux quand ils célèbrent leurs fêtes culturelles - pour le
Diwali, pour la Noël, pour le Nouvel An chinois, après le coucher du soleil
pour Eid al Fitr ; une paix où quelqu’un d’une autre communauté veillerait
sur vous lorsque vous êtes tous les deux à l’hôpital, malgré les préjudices
grégaires historiques. Ces connexions quotidiennes ordinaires et positives
avec les autres individus appartenant à des milieux différents aident à mettre
en évidence les micro-politiques de la paix, le tissu social qui fait de Maurice
une société multiculturelle dynamique.

Beaucoup ont décrit une paix sans menace immédiate de guerre, où les armes
à feu sont extrêmement rares, et où même une élection contestée ne dégénère 



pas en violence physique. Néanmoins, beaucoup aussi ont décrit une paix
provisoire, une paix fragile où les personnes sont “dans un enfer, dans des
sables mouvants” et où “au fond de nous, nous avons encore des défis à cause
de ce genre de problème ethnique, le racisme, ce que vous appelez ici, le
communalisme, et par la suite, beaucoup d’exclusion, de discrimination, et
bien sûr de la pauvreté et des fins sociales qui y sont associées.” Bien que
Maurice ne soit pas une utopie, ceux qui ont participé à cette étude ont noté
plusieurs processus et dynamiques qui contribuent à la paix sur l’île.
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LES DIX CLÉS VERS LA
PAIX DURABLE

Les entretiens et es dialogues ont fait ressortir plusieurs leçons sur ce qui
contribue, selon les participants, à la construction et au maintien de la paix à
Maurice. Les thèmes communs issus des conversations dans cette étude
suggèrent plusieurs éléments clés exploitables pour le maintien de la paix, et
ils sont énumérés ci-dessous par ordre de fréquence tels qu’ils ont été
mentionnés :

1)Transmettre la sagesse 
En partageant les connaissances, les valeurs, et les histoires à travers
l’éducation formelle, les médias, l’internet, les musées, et la narration de
contes, il est possible d’ouvrir les esprits, de réduire les préjugés, et de
s’assurer que les blessures du passé ne se reproduisent pas à l’avenir.
Beaucoup ont fait ressortir l’importance de la transmission de
connaissances pour transmettre la sagesse et les valeurs nécessaires à la
promotion d’une paix positive.

2) Apprécier le vivre ensemble
Les participants ont révélé une profonde fierté pour la diversité du pays
et l’ensemble des normes et politiques qui contribuent à soutenir ce
multiculturalisme. Grandir dans une société marquée par la diversité
peut aider à développer un ensemble de valeurs et de compétences
nécessaires pour vivre ensemble et le respect des autres, malgré les
différences, peut aussi être maintenu grâce à une éducation
multiculturelle et à des lois protectrices.
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3) Normaliser les valeurs non
violentes et non conflictuelles

Les normes sociales et les tabous qui interdisent le
recours à la violence et encouragent l’évitement des
conflits, la maîtrise de soi et la retenue sont des
tactiques utilisées dans les sociétés du monde entier
pour maintenir la paix. À Maurice, de fortes attentes
sociales et même des règlements institutionnalisés
privilégient la paix et l’harmonie interpersonnelle à
la discussion de sujets potentiellement controversés
et incendiaires.

4) Construire des l iens transversaux
unificateurs

Les lieux de travail, les écoles et les quartiers intégrés permettent aux gens de
construire des liens entre les communautés, comblant ainsi le fossé issu des
différences. Malgré le fait qu’ils ne soient pas complètement acceptés, les
mariages mixtes en particulier ont été mentionnés comme étant un élément
important contribuant à la paix.

5) Créer une identité globale
Malgré la diversité à Maurice, beaucoup ont souligné une forte identité
globale en tant que Mauriciens. Quand divers groupes partagent une identité
commune, la recherche suggère que les gens perçoivent les autres groupes
comme moins menaçants et sont, ainsi, plus susceptibles de développer des
attitudes positives envers ceux de différents groupes.

“Les conflits à
Maurice sont
balayés sous le
tapis"

A sign along the side of the road



7) Développer la
paix intérieure

Pas d’armes à feu, pas d’armée, et un respect général de l’État de droit ont
donné aux Mauriciens indépendamment des groupes, un sentiment de
sécurité. Bien que la plupart des participants aient décrit comment ils se
sentaient en sécurité même en marchant seuls la nuit, ce n’est pas
nécessairement vrai pour tous les groupes, particulièrement pour certaines
femmes et les personnes issues du groupe LGBTQ.

6) Protéger la sécurité de tous -

- Les qualités individuelles telles que le
respect, la confiance, la foi, la compassion,
et la bienveillance ont été considérées
comme essentielles à la paix.

"Je pense que vous devez
d’abord avoir la paix
intérieure. Ensuite vous pouvez
être en paix avec les autres. Si
vous avez la paix en vous, alors
vous pouvez aller vers les
autres."

- Focus Group Participant

Beaucoup ont décrit comment le fait de garantir à tous les groupes un accès
égal à la représentation, au pouvoir et aux ressources, est un facteur
important pour parvenir à la paix. Plusieurs participants ont décrit
comment Maurice n’a pas encore atteint cet idéal, mais ils estiment qu’il est
essentiel de travailler dessus pour maintenir la paix.

8) Lutter pour l ’équité

Maurice dispose d’un État-providence solide fonctionnant comme un filet
de sécurité sociale, garantissant à la majorité de la population l’accès à des
services de base tels que les soins médicaux, le logement et l’éducation. La
recherche suggère que la satisfaction des besoins basiques, tels que la
nourriture et le logement, sert de base au bien-être, permettant ainsi aux
gens de s’épanouir. La crise COVID-19 a mis en évidence à quel point la
couverture médicale universelle a été utile pour limiter le taux de mortalité
à un niveau comparativement faible.

Répondre aux besoins de base-

Les participants ont décrit à quel point connaître les tensions et les violences
du passé a inspiré la peur d’un futur conflit, ce qui contribue à promouvoir la
paix. Pour ceux qui ont connu les cas précédents de violence entre les
communautés, la fragilité de la paix est saillante, et cela sert de motivation
pour éviter une montée de tensions

10) Se souvenir du passé pour un
meilleur avenir

“Je pense aux émeutes qui se sont produites. Tous ceux qui sont ici l’ont
vécu. Personne ne veut revivre cela encore. C’est une perte pour Maurice.
Nous apprenons d’une erreur, donc nous évitons de reproduire les
mêmes.”” - Focus Group Participant
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LES DÉFIS DE LA
PAIX
Les participants à notre étude étaient aussi préoccupés par
les défis omniprésents et à venir pour une paix durable. Ils
ont reconnu le besoin d’ajuster les stratégies existantes pour
répondre à certains problèmes épineux tels que les
structures coloniales résiduelles. L’urgence de développer de
nouveaux procédés qui répondraient à la nature changeante
des problèmes actuels de la société mauricienne, tels que les
risques environnementaux, a également été soulignée. Les
thèmes importants qui ont émergé sont :

La primauté des loyautés à l’intérieur du groupe était
considérée comme un obstacle majeur à l’élaboration
d’objectifs civiques communs qui sont des éléments
fondamentaux d’une paix durable. “Ce que nous cachons
hypocritement à Maurice est notre sens de communalisme à
grande échelle, je soutiendrai ma religion afin de vous
exclure”, a confié l’un des participants.

Le communalisme 

L’usage des différences ethniques est encore plus exacerbé par
les manœuvres politiques, spécialement lors des élections, selon
nos informateurs. Les pratiques de corruption et le copinage qui
sont devenus endémiques dans la culture politique locale ont été
identifiés comme des fléaux sociaux qui doivent être réglés.

La politique

- Focus Group Participant

Aapravasi Ghat, a UNESCO World Heritage Site on an immigration depot that was the entrance for many indentured
laborers
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“[la] vraie menace est environnementale, c’est le changement
climatique… C’est le principal défi de notre société, encore
plus que les conflits ethniques, selon moi.”

La refonte incomplète des structures coloniales continue
d’avoir un impact négatif sur certaines parties de la
population, dont la communauté créole qui a lutté contre
des barrières tenaces. Dans ce contexte, un intervenant a
évoqué les recommandations de la Commission Justice et
Vérité qui sont en suspens, “Donc dans ce contexte, par
exemple, l’une des recommandations, l’un des points
soulevés, c’est que la communauté créole a été exclue… en
fin de compte, ce sont les contraintes structurelles...faites
pour toujours exclure, dans la voie principale du niveau
économique, et cela explique la situation d’aujourd’hui.”

Colonial  Legacies

L’écart croissant entre les riches et les pauvres a été
identifié comme l’une des formes croissantes de l’inégalité
structurelle dans la société. En particulier, les participants
ont considéré qu’un processus de développement
discordant a engendré des disparités en matière de
richesse, d’accès à l’éducation, de représentation politique
et d’opportunités entre différents groupes, avec les
membres du groupe créole étant plus sévèrement
désavantagés.

L’inégalité

Des décennies de prospérité à Maurice ont abouti à des
niveaux élevés de consommation qui ne seraient pas
durables sur le long terme et l’éventualité d’un
ralentissement économique, beaucoup l’ont prédit, (qui a
abouti avec le COVID-19), pourrait mener à une précarité
croissante. Les conditions climatiques extrêmes récurrentes
augmentent la précarité économique de ceux qui vivent
déjà dans des zones peuplées et denses, et qui dépendent
des couvertures sociales pour survivre. En fait, les
participants étaient collectivement alarmés par les risques
environnementaux potentiels auxquels est confrontée la
petite population d’un état insulaire comme Maurice.

La précarité 

- Interview Participant
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“les petites gens, les
gens ordinaires, les
profanes, luttent
vraiment…”

- Interview Participant

Les ressources et les opportunités restent rares et ne sont
pas accessibles à tous dans la même mesure. Nos
participants ont déploré la qualité des services publics
malgré le fait qu’il y ait un accès élargi, et ils ont souligné
que les plus pauvres ont du mal à vivre pleinement leur vie.

La pénurie

Quelques-uns des défis évoqués par les participants
constituaient aussi des caractéristiques de la paix de la société
mauricienne, nommément les dynamiques sociales non-
conflictuelles de la population et de l’accommodation de la
différence.

De nombreux participants de l’étude ont déclaré que l’homogénéisation des
communautés ethniques désignées atténue les écarts sociaux au sein des
groupes ethniques ainsi que les inégalités intersectionnelles.

Les clivages 

L’incapacité à traiter les tensions existantes, et qui empirent, a été attribuée à
ce que les participants qualifient de formes ‘d’inaction’ ou de caractère passif
d’une culture de compromis et d’évitement. Un journaliste a noté que “si
vous regardez l’Afrique du Sud, par exemple, son histoire, ils se sont assis,
ont discuté des problèmes, et sont passés à autre chose… Mais nous sommes
loin de pouvoir faire de même. Nous ne parlons pas.”

L’inaction
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LES SOURCES
DE RÉSILIENCE 

Face à ces défis, les participants ont également identifié plusieurs qualités et
processus qui ont aidé à résoudre des problèmes.

L’existence de structures et de liens transversaux dans la société mauricienne
est l’une des sources les plus importantes de la résilience au sein de la
population. 

Les acteurs de la société civile et les activistes sociaux au sein des et entre les
communautés ont joué un rôle important dans le développement et le
maintien des stratégies de résolution de conflit.

La sensibilisation culturelle au sein de la population aide à gérer les défis qui
pourraient survenir en vivant dans une société multi-ethnique en rapide
évolution. L’éducation, en particulier, contribue à renforcer la prise de
conscience que la coopération pacifique est un élément vital de l’existence
même de la nation insulaire, et un fondement du progrès national.

Les stratégies efficaces de résolution de conflit: Les gens ont tendance à
respecter et à faire confiance aux processus de la justice procédurale et
continuent de se tourner vers les institutions pour réaliser leurs aspirations à
la justice distributive.

Les gardiens de la paix: Quelques leaders religieux et politiques, ainsi que des
groupes de femmes, sont activement engagés à contenir toute apparition de
violence en cultivant des pratiques d’écoute, de consultation, de réflexion, de
dialogue et de rassemblement de la population autour de la réciprocité qui
fonde leur mode de vie. L’un de nos informateurs a souligné que, “nous avons
de bonnes [personnes], nous avons quelquesunes de ces personnes fortes qui
veulent intervenir, et elles sont respectées et elles peuvent calmer la
situation.”
L’état d’esprit de résilience individuelle: L’empathie, le pardon, la sagesse et
le courage sont utilisés par les habitants pour résoudre les potentiels conflits
interpersonnels et intergroupes qui pourraient surgir dans la vie quotidienne.
Les femmes, en particulier, ont mis en évidence les moyens par lesquels elles
cultivaient l’empathie, comme une forme de méditation mais aussi, et surtout,
comme un tremplin pour la solidarité et la communauté : Pour reprendre les
mots d’un participant, “Ce qui est important ici, l’empathie est le mot-clé qui
peut résoudre nos problèmes. L’empathie c’est quand j’essaie de vous
comprendre… Pourquoi avez-vous réagi de la sorte ? Pourquoi avez-vous jeté
votre stylo et êtes parti ? J’essaie de comprendre.”



LES
RECOMMANDATIONS
A partir des résultats issus de nos données d’entretiens et de
groupes de discussion, nous formulons les recommandations
suivantes:
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A Creole festival celebrating harmony at the Mahebourg Waterfront



Les données suggèrent que Maurice excelle dans le maintien de l’équilibre
entre, d’une part, un respect de la différence et, d’autre part, une identité
unie globale. Les événements qui rassemblent tous les Mauriciens autour
d’une cause commune, tels que les Jeux des iles de l’océan indien, ont
montré une efficacité particulière dans le passé, et devraient être
maintenus dans le futur.
Les liens transversaux dans les quartiers, les écoles et les institutions
informelles devraient être profondément valorisés et protégés, car éviter la
ségrégation et fonder des relations solides entre les groupes ont contribué
à construire et à maintenir la paix à Maurice.
Les normes et les lois qui protègent et qui valorisent le multiculturalisme
doivent continuer à être célébrées. L’appréciation et le respect de la
différence, qui sont si puissants, à Maurice ont ouvert la voie à la paix au
sein de la diversité du pays.
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1)  S’appuyer des forces existantes

2) Remédier aux inégalités
Plusieurs des inégalités actuelles reflètent les précédents systèmes
d’oppression. Un examen des structures coloniales existantes devrait être
mis en place et celles-ci devraient être graduellement remplacées par des
mécanismes plus justes et plus appropriés afin que les groupes qui
continuent d’être privés de leurs droits puissent espérer sortir de
l’exclusion persistante.
La Commission Justice et Vérité et la Commission pour l’égalité des
chances, ainsi qu’un meilleur accès à l’éducation, en tant que mesures en
réponse aux émeutes, sont accueillies, mais les participants considèrent
que les recommandations des différentes commissions doivent être
implémentées. 

Le Morne Brabant, a UNESCO  heritage site marking a refuge
for escaped slaves. Image by angipants via Canva ProMangel Mahadev monument at the entrance of Grand Bassin
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Les participants créoles ont préconisé la reconnaissance par le biais des
moyens institutionnels, et du soutien des institutions nationales et
mondiales.  
En outre, il y a la suggestion de création des plateformes qui permettraient
aux groupes marginalisés, tels que les Créoles, la communauté LGBTQ et les
femmes, de traiter les problèmes liés à l’inégalité et à la stigmatisation.
En fin de compte, des opportunités et un accès plus grands et ciblés
devraient être mis à la disposition des personnes issues des zones
défavorisées

3)Développer des systèmes publics plus transparents et
réactifs

Des mécanismes réglementaires devraient être mis en place pour
surveiller et arrêter la corruption et le copinage en politique. 
Une réforme électorale pour lutter contre la manipulation excessive
contribuerait à promouvoir un sens plus juste de représentation des
différentes sections de la population.
Des mécanismes plus transparents, particulièrement en ce qui
concerne le développement des îles externes, ont été proposés.
La qualité des services publics doit être améliorée afin que les plus
pauvres, en particulier, ne soient pas embourbés dans des arriérés
bureaucratiques. Des systèmes de soutien devraient être mis en place
aux niveaux locaux pour aider ceux ayant des difficultés économiques
à accéder, et à bénéficier, plus facilement aux services. 
Un inventaire des services publics défectueux doit être effectué afin
qu’il y ait une amélioration et que les plus pauvres n'aient plus à lutter
quotidiennement pour accéder aux services de base.

4) Assurer une approche holistique et inclusive dans les
processus de prise de décision

Les organismes institutionnels devraient s’engager avec les jeunes,
ainsi qu’avec ceux de la population au sens large, qui ont à cœur le
développement et l’implémentation d’un programme environnemental
durable. Un sentiment fort de protection et de garde collective des
beautés naturelles de l’île existe déjà et a besoin d’être soutenu par des
actions concrètes.
La communication et la synergie entre les ONG, les institutions et le
secteur privé permettraient une meilleure identification,
implémentation et supervision des objectifs sociaux et économiques.
Le développement économique doit être appuyé par des plans sociaux,
culturels et environnementaux axés sur le bien-être de la population
en matière de santé, de famille et de loisirs.

5) Continuer à développer des compétences et des
plateformes pour faire face aux tensions

Les participants ont identifié certains leaders politiques et religieux
importants comme étant essentiels dans le processus de maintien de la
paix. En outre, les gardiens informels de la paix au sein des quartiers
ont été identifiés comme des ressources utiles pour résoudre les 



- Focus Group Participant

L’éducation à la paix devrait être incluse dans le programme scolaire
afin que les enfants soient sensibilisés aux stratégies de résolution de
conflit dès un jeune âge. La promotion de la différence dans les écoles
devrait être élargie pour incorporer des projets civiques communs.
Les femmes devraient être habilitées à jouer un rôle plus important et
à apporter une plus grande contribution au maintien et à la durabilité
de la paix. Leur culture pour la méditation et leurs expériences de
résolution de conflit doivent être mises à profit et valorisées.
Des espaces publics de discussion qui respectent la liberté d’expression
devraient être mis en place à différentes échelles - des organismes
éducatifs aux municipalités, dans les médias et au niveau des
institutions, afin que les gens puissent s’engager en toute sécurité dans
des conversations et, ainsi, éviter le sentiment que les tensions sont
refoulées au lieu d’être résolues. De plus, vu que les gens font
généralement confiance et respectent les organismes institutionnels
pour la justice procédurale et distributive, ces institutions semblent
particulièrement bien placées pour aider à ouvrir des voies pour des
discussions publiques.

conflits à mesure qu’ils surgissent. Ces atouts pourraient être mis à
profit en renforçant et en fournissant des ressources pour des
plateformes de résolution de conflit au niveau local, vu que les liens
entre voisins sont déjà solides et afin d’éviter les micro-conflits et leur
intensification. Il devrait y avoir une meilleure coopération entre les
organismes locaux, régionaux et nationaux pour résoudre les
différends et les conflits.
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6)  Favoriser les récits historiques partagés et précis
Les souvenirs partagés, précis et collectifs de l’histoire nationale
doivent être élaborés, en s’éloignant de la commémoration fragmentée
et aseptisée de l’histoire de la nation.
Un répertoire des traditions orales des différentes cultures qui
racontent les histoires de solidarité et d’amitié au sein de la population
devrait être enregistré, préservé et diffusé.
Beaucoup ont décrit comment transmettre la sagesse à travers
l’éducation formelle, les médias, l’internet, les musées, et les
narrations de contes ont aidé à ouvrir les esprits, réduire les préjugés,
et s’assurer que les méfaits du passé ne se reproduisent pas à l’avenir.
L’importance du maintien de ces traditions et de ces mécanismes
importants pour le partage de connaissances doit continuer à être
célébrée.
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Un changement se profile à l’horizon pour Maurice et il y a un sentiment que
le statu quo ne peut plus durer, mais il semble, aussi, y avoir une hésitation
quant au processus par lequel ce changement peut se faire. 

Certaines conversations difficiles doivent avoir lieu. Une des interrogations
récurrentes concernait les meilleurs moyens d’ouverture des espaces de
dialogue dans le but d’atteindre des personnes qui vivent des expériences
différentes, qui sont dans l’impossibilité de se connecter, de s’entendre, ou de
parler des défis, par peur que ces conversations causent une rupture de la
paix. 

Le passé montre que, quand les gardiens de la paix se sont impliqués dans ces
situations difficiles, cela a aidé la paix et ne l’a pas brisée. 

Depuis que les groupes de discussion et que les entretiens ont eu lieu,
plusieurs participants ont fait part de leur soulagement d’avoir participé aux
groupes de discussion et d’avoir eu ces conversations. La volonté d’avoir un
espace pour poursuivre ces conversations dans le futur était manifeste. 

T H E  S U S T A I N I N G  P E A C E  P R O J E C T P A G E  1 5

CONCLUSION
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